
J w

■

Ottawa et Hull, 8 Octobre 1Q83 No. 2385e année
=»:

l
S 1-i . : ■S AO:

ElîàSh tf’îli 5S**''***^-Xj IW" l.<i - £."
l

Prix des Annonces> Prix de l’Aboisuemeut

. .....tO«U H
.. O^K* |

Première insertion, par ligne.
Autres insertions, par ligne, tous les*

“ 3 fois pars: uxiue
0,07

Payable d’avance, par an ..........................  83.00
4.00 
.1.00

* Payable durant l’année 
Lditiou hebdomadaire, par an.......................

(Invariablement payable d'avcvnce•)
aussi s’abonner pour six mois ou pour

•• 2
Un peut 

trois mois.
0,08“ “ 1 

A long terme, conditions spéciales.
air à 
is la

;
EJV venteJ AU CLERGE

0TTAW1 PLÂÎLlfi WORKS
UN ANTICHOLERHIUEMELES! PELES! observation, que rédige un pau

vre Escula pe de village. Mais, 
pardieu, ne l’oubliez pas, mes
sieurs, le berger qui passe sa 
nuit dans les montagnes, les 
yeux fixés sur les astres, ou le 
matelot qui tient la barre d’un 
navire sont souvent plus forts 
en astronomie, pratiquement, 
que nombre de sous-Leverriers. 
D’ailleurs, je vous l’affirme, j’ai 
étt témoin de cent faits que je 
considè e comme absolument 
probants. Je vous en citerai

>.

Je veux préconiser, aujour
d’hui un anticholérique nou- 

Je lie sais pas s’il est 
vraiment un préservatif souve
rain, comme on l’a affirmé. Je 
n'ai jamais été à môme de l’ob
server par moi-même, et je m’en 
félicite ; maif jusqu’à prouve 
du contraire, je le tiendrai pour 
excellent. C’est que la person
ne qui m’a donné ce renseigne
ment yécieux est absolument 
digne de croyance.

Cette personne ne fait partie 
d’aucune académie. Même les 
choses scientiüques lui échap
pent presque totalement ; c’est

| Je général de V...........actuelle-
1 Tient en retraite, avi c lequel 
j’ai eu l’honneur de dîner chez 
un ami commun. Après le re
pas, et tout en fumant un ciga-

des meilleures manufactures du

d Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,CANADA ET DES ETATS-UNIS veau.Assortiment complet de poêles de tous 

genre et de tous prix.

A VENDRE PAR

CALICES,
PA PENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIA.

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

LES
83,

B. G. LâVERDülEL:

press — AU —

Nos. 114 RUE RIDEAU El 
15 RUE WILLIAM

Et autres ornements d’autels.
I Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul etablissement de ce genre à Ottawa

PAR30p.m un.N.B.—On vient aussi de recevoir un 
assortiment complet de coutellerie, de fer
blanterie et de quincaillerie en général, 
mastique, vitres, huile américaine la 
meilleure du continent.

Tous les travaux de la ville qui me 
seront confiés, soit couvertures en mé
taux ; soit pour pose de fournaises à air 
chaux, à l’eau chaude, posage de tuyaux 
gaz et à l’eau, etc., etc, etc., seront 
exécutés &

10 a.ra Le général alluma un second 
cigare et continua :

—Un capitaine de mon régi
ment, comme tous nos camara
des, portait dans son coujle sachet 
préservatif du major. Il partit 
en reconnaissance, gaiement, 
avec ses hommes. Quelques 
heures se passère ,t. La compa
gnie revint au camp, rapportant 
le corps du capitaine. Le ma
jor constata que le pauvre offi
cier avait été emporté par le 
choléra.— Mais, dit l’un des 
lieutenants, le capitaine devait 
porter votre sachet, major. Com
ment se fait-il ?

“ Un instant, notre croyance 
fut ébranlée. Le major resta 
pensif.— Impossible, dit-il im
possible !........... Le spécifique
est infaillible !....... Il dégrafa la
tunique du ca; itaine 
trouva pos le sachet ! On fouil
la la tenle de l’infortuné, et dans 
sa gibecière, l’un de nous mit 
la mr'i sur le fameux préserva
tif du major, que notre camara- 
ne avait oublié d’emporter avec 
lui!

JOSEPH TASSE J. F. O ARROW,
OOp.m

iOa.m
170, HUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883. la.4ème EÜI11ÜN.
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TI ES BAS PllIX.Z , EUE BIDEAU, OTTAWAOuvrage et matériaux de lere classe. 

30 mars 1883. re, on cause.
Chaque assistant raconta une 

ou plusieurs arecdotes relatives 
à des faits dont il avait été té
moin pendant des épidémies du 
choléra qui ont sévi en France 
depuis cinquante ans.

—Et vous, général, dit notre 
hôte, n’avez-vous donc rien à 
nous raconter ? Est-ce que le 
choléra ne vous effraie pas ?

—Pas du tout. J’ai contre ce 
fléau un spécifique infaillible.

—Allons donc !
—Parfaitement... je le répè

te... infaillible.
—Et lequel ?
—Tout simplement un petit 

sachet en peau, rempli de mer
cure, que l’on porte suspendu 
au cou.

Et, co nme tous, nous parais
sions dorer le général ajouta ;

Ne riez pas ! J’ai expérimenté 
ce spéc" ique pendant la guerre 
de Crimée. V^us sav z que le 
choléra, pendant cette campa- 
gn-, nous a tué autant d’hom
mes que l’ennemi. Eh bien, 
to is ceux qui, comme moi, por
taient un sac plein de mercure, 
ont été épargnés. Et pourtant, 
nous passions nos journées au 
milieu des cholériques.

—Mais qui vous avait indi
qué ce préservatif?

—Le major de mon régiment, 
—j’étais colonel à cette époque, 
—qui, lui-n ême, le tenait d’un

Pr’t «le Montréal. Arr. ft Ottawa. • 1 , -, -, -il9.10 i».m. i2.4o i».m. vieux médecin du village.
4.40 p.m. 7.00 p.m. Nous ; .ions inc.édules. Le

Le temps moyen du trajet qui ce fait actuelle- , , , , . T1 -, .
ment sur cette igné entre Ottawa et Montréal, general S 6U aperçut. 11 VOUlut 
est de vingt minutes plus rapide que toute autre ° ^ ^ _
ligne. On no proilaine pas que les voitures do UOUS COU \ amcro.

-Vous ne me croyez pas re- 
d= P^t-il, vous vous dites que SI

première classa. Les chars palais sont ceux (le mOU Spécifique a la Valeur qU6 
la Compagnie Pullman, dont la réputation est . , . 1 x. . , . *
une giu-antie suffisante que les voyageurs y trou- 16 lUl reconnais, 16 SUIS D16H COJ.- 

mot tout le comfort et toute la sùretè désira- paMe d(J ne p^oir pas reCOm-

ma 8̂„,rjrt=„^aUl:B^SXthi'n&diat mandé aux médecins, de ne l’a- 
3oiLKd3ni prcmireTe voir pas répandu. Ce reproche

5.40. Le train qui part de Montréal à -Mo. p.m. tomberait à taux car j’ai tenté n arrête qu’a Alexandria entre le Coteau et i , , -, ° „
Ottawa. de le répandre ; mais ceux a qui
teïïKSÜSrŒlï; j’en ai parlé sont restés comme 
âl1tdrc,lotcStirt0“„ïft”mene^dÆ8ies vous incrédules. Cela m’a «16-
tr'^te8 ena™iMliur^f’héu«™,dttowa!nl;r^al’ 9 C0Ura£6- „et- dès lorS’ F mC SUIS

tu. D ailleurs, je ne suis [pas 
un savant, et je ne fais que cons
tater un fait vrai. Mais nous 
sommes ainsi bâtis. Nous ac
ceptons comme article de foi 
une prescription quelconque, 
souvent ridicule, d’un médecin 
eu renom qui nous tue avec ap
probation et privilège, et nous 
sommes prêts à rire de l’ordon
nance bâtée sur une attentive

La rentrée des élèves aura 
lieu,L. A- Olivier

12.00
Ed. illustrée de 21 Portraits S3.00
Edition ordinaire• t AVOCAT. 2ME ci x* ci. 1.9Bureau.—Encoignure des rues Rideau ei 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
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Ottawa. 3 janvier 1883.
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Biographies : Charles de Lan
glade, Jean-Baptiste Cadot, Char
les Réaume, Joseph Rolette, 
Jacques Porlier, Salomon Juneau 
— fondateur de Milwaukee, — 
Julien Dubuque •—fondateur de 
Dubuque, Iowa,—Antoine Leclerc, 
Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Marie Ducharme, 
Louis Provençal, Jean-Baptiste 
Faribault, Jean-Baptiste Lefèbvre, 
Jean-Baptiste Perrault.
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Dyspepsie, Perte «(’Appétit, 
ImliKesllon, Constipation 

Habituelle, Mal «le Tete 
etc., etc., etc.

UES ’SECOND VOLUME.’

Biographies Vital Guérin—fon
dateur de Saint-Paul, Minnesota, 
— Joseph Rolette, fils, Pierre 
Ménard, François Ménard, Jean- 
Baptiste Mallet, Joseph Robidou, 
—fondateur de Saint-Joseph, Mis
souri,—Louis-Vital Baugy, J. Be 
Roy, Jacques Fournier, F. X. 
Aubry, Antoine Leroux, M. B 
Ménard—fondateur de Galveston, 
Texas,—Jean Baptiste Beaubien— 
l’un des fondateurs de Chicago- 
Prudent Beaudry, Gabriel Fran- 
chère, Pierre 0. Pambrun, Joseph 
Larocque, Pierre Falcon. Louis 
Riel.

A CONVOIS EXPRESS A 
■ TV us Les Jours ■

CHARS PULLMAN.
Racconfemcnt à la gare Bonavcnture. do Mont- 
ré al, a^ec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de iï r 
Delaware et Iludson, dont les lignes s’étend 
jusqu’ :ix Provinces maritimes, et aux vi les de 
Neuve.le Angleterre, Troy, Albany, et.New-

Samedi soir, un beau chat an- Il 
gora, venant, Dieu sait d,où, s’est f 
installé comme chez lui dans la 1 
maison de M. Ellis, rue Hous- | 
ton, à Atlanta, Géorgie. Comme 1 
M. Ellis avait justement besoin K 
d’un exterminateur de rats, il a li 
enfermé le visitéur dans son L 
magasin, où il n’est retourné 
que le dimanche au soir. A sa . 
sortie, le chat l’a suivi dans sa 
résident e, où il s’est mis à faire j! 
le gros dos et à se frotter contre j? 
les jambes de M. Ellis, avec des H 
rons rons et autres démenstra- i> 
tions affectueuses, mais impor- |! 
tunes, qui lui ont valu d’être I 
en l mé da.is ure autre chambre 1| 
Quelques instant après, Mme 
Ellis ayant ouvert la porte de I 
cette char bre, l’angora a bondi il 
et saisi entre ses dents un des 
orteils de M. Ellis, [qoi était en ? 
t rain de changer de chaussure, h 

On n’a pu faite lâcher prise à 
l’animal qu’en le tirant vigou- | j 
reusement et en enlevant toute ï 
la peau du pouce. Il a mordu 
ensuite Mademoiselle Winnie ■ î 
Ellis au mollet, dont il a empor- • ! 
té un gros morceau de chair, et J 
courant dans la cour, où était 
un négrillon de six ans, il la at
taqué et déchiré avec tant de fu- s ■; 
reur que l’enfant était mourant j j 
quand on est parvenu à le dé- | j 
barrasser de la méchante bête. ? ! 
Elle s’est finalement réfugiée 
sous la maison, et elle a été J 
abattu d’unconp do fut il. ___ --A

A ft. ■ PRIX, 26 cts. la BOUTEILLE.

Vendu partout, et par C. 0. DACIER, 
Ollmoa.

NA)
).x
1 15 mai 1883.I
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A paitir du lundi. 20 Août 1883. les trains cir
culeront comme suit ;
Partant «l'Ottawa.

H.35 a.m.
«5.00 ]».m.

Arr. ft Montréal. 
11.45 a.m. 
8.30 p.m.

répa- 
a bien

A, 1

POMMADErden
) SANS ëEALSEDITION ILLUSTRÉE, |
)RE Portraits de Joseph Rolette, 

Salomon Jùneau, Jean-Baptiste 
Faribault, Alexandre Faribault 
Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Angus! in Grignon, Louis-Vital 
Baugy, L. X. Aubry, Prudent 
Beaudry, Victor Beaudry, Gabriel 
Franchère, Joseph LaRocque 
Louis Riel. Six autres gravures 
représentant le Tombeau de 
Dubuque, Saint-Boniface (Mani
toba), Chicago en 1830, et une 
caravane attaquée par des Sauva 
ges.

t
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$1.00 LA BOITE CHtfflIN DE PREMIERE CLASSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Les passa g :rs pour le Sud etil’est change 
cUurs à la gare Bonavcnture à ANontréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.
^Lebagageestchéqué pour n’importe quel en-

i es billets et tout autre renseignement peu
vent étae obtenus aux bureaux du Grand Tronc, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

D. V. LINSLEY,

avec

îr es Cette préparation dst devenue h 
propriété du

Hair Henewer Cornsanv
dont le bureau principal est è

Ottawa.

ti;n
On peut se procurer cet ouvrage 

c n s’adressant à l’auteur, M. Joseph
Tassé, Ottawa.

Gérant.U E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers.

Ottawa, 20 août 1883. lan.»
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si on solennelle au Collège et sou —Il semble impossible qu’un
cœur a dû se réjouir de l’attitude remède composé avec 'es plantes 
de ses enfants de prédilection. aussi communes, pussi simples que e

Près de quatre cents jeunes gens, le houblon, le buchu, la mandra- 
plus de soixante-dix ecclésiastiques gore et la dent de-lion fasse d’aussi 
ou frères scholastiques Oblats, dé- nombreuses et d’aussi grandes gué- 
roulaient leurs rangs sous les belles .lisons que les Amers de houblon ; 
allées d’arbres du Collège. La ban- mais le vieillard comme le jeune 
nière de Marie ouvrait la marche ; homme, le riche et le pauvre, le 
la musiquS’marquait le pas ; et, de prêtre et le médecin, l’avocat et le 
ce coin du monde, montait vers le journaliste, tous témoignant en 
ciel “ ce mot que l’amour redit sans avoir obtenu la guérison, vous de- 
cesse et ne regrette jamais ” vvz croire ; faites-en l’essai vous-

Dans l’après-midi à Ste Anne, et môme et vous ne douterez pas plus 
dans la soirée à la basilique,la statue longtemps, 
de la Ste Vierge a été portée en 
procession avec grande pompe par 
tes enfants de Marie.

Monseigneur Duhamel a prêché, 
hier soir à la basilique, en anglaise! 
en français et adonné la bénédic 
lion du Saint Sacrum, lit. Jamais 
l’église n’a été remplie par une 
aussi grande foule de fidèles.

Le chant à l’orgue, sous la direc 
tion do M. Drapeau, a été très bran 
MM Belleau, B etudry et Breton 
ont chanté les soli.

S; Dominique a dû, hier, se rap
peler ses luttes du Midi de la 
France, et porteravec bonhmr vers 
sa dame et reine l’écho de nos 
chants d’amour. Espérons que les 
Turcs modernes qui son! souvent 
d’anciens frères, seront vaincus et 
terrassés pour notre bien et pour 
le leur.

Les airs canadiens qu’il s’est 
avisé de donner en dernier lieu lui 
ont valu une ovation en règ'e. En 
attendant son violon pleurer les 
notes attendrissantes de la mélodie 
de Lajoie : Un canadien errant, on 
songeait avec émotion à ce jeune 
artiste retenu dans l’exil par Tinté 
rèt de sa gloire grandissante.

Son titre de Canadien a sans 
doute été pour quelque chose dans 
l’ovation dont il a été l’objet, mais 
aussi ses compatriotes ont été ravis 
de trouver chez lui un grand vir
tuose.

L’eifet des morceaux d’ensembie 
avec accompagnement de canons 
et d'enclumes a été saisissant. Le 
chœur des enclumes, du 2'. ouvere, 
surtout, a été rendu avec une per
fection électrisante par le chœur 
de l’Union musicale et de la Société 
Ste-Cécile, tellement qu’il a fallu le 
bisser.

Une batterie d’artillerie de la

les troubles causés par les féni ns, 
et de nouveau, en 18GG. Il est ac
tuellement licut.-colonel du 17e 
bataillon d’infanterie volontaire, et 
a eu l’honneur de conduire les 
tireurs canadiens en Angleterre au 
concours de Wimbledon.

Dans sa nouvelle position M 
Blanchet saura se distinguer com
me il t’a fait dans sa carrière politi
que, et, dans sa retraite de la vie 
publique, il emporte avec lui l’es
time de scs amis politique et le res
pect de tous.

Les brefs pour une nouvelle élec
tion ont été adressés à M. le regis- 
trateur du comlé de Lévis. La 
nomin; tion aura lieu le 17 octobre, 
et la votation le 24 du même mois. 
M. Isidore Belleau, avocat distingué 
de Québec, sera le candidat conser
vateur. Il est question dans le 
camp libéral de faire présenter M, 
F. X. Lemieux, avocat de Québec.

Nous avons confiance en ia vic-

IjIEÏ

DOttawa, 8 Octobre 1888 sera 
' soir

LETTRE DE QUEBEC
0

dim
PieiSamedi soir, G oct. 1883.

11 On en parlera longtemps sous ce 
chaume,” voila ce que Ton pour
rait dire en toute vérité, si nous 
habitions encore des chaumières, 
des fêtes du festival qui viennent 
de se terminer à Québec. Jamais 
nous n’avons été témoin d’une aussi 
Mie réunion d’artistes et d’un suc- 

éclatant que celui qui a 
cuuiu..na cette grande fête musi
cale. Et le succès ne se rapporte 
pas seulement à l’exécution du pro 
gramme, mais encore à l’empresse 
ment que les citoyens de Québec 
ont mis à venir assister en grand 
nombre et applaudir les artistes. 
Nous les en félicitons. Trop sou
vent on a dit que pour attirer le 
public il fallait avoir des troupes 
de nègres ou des cirques. Québec 
a mo.,tré son bon goût, et notre 
ville a prouvé une fois de plus 
qu’elle était l’Athène du Canada.

Disons aussi que le spectacle en 
valait la peine. Entendre des ar
tistes comme Mesdemoiselles Em
ma Ilovve, McLelau, Emily Winant, 
Cari Formes, Signor Liberati, De- 
sève, et tous 1 s chœurs et musi 
ques de Québec sous l’habile direc
tion de M. Joseph Vizina, est un 
fait qui ne se présente pas tous les 
jours, et nous aurions f u tort de ne 
pas en profiter.

Je voudrais pouvoir vous donner 
des détai's sur l’exécution des divers 
morceaux, mais l’étendue de cette 
lettre ne me le permet pas. Je 
dirai seulement que Mademoiselle 
Howe possède la plus belle voix 
qu’il m’ait été donné d’ap laudir. 
Ce n’est pas une voix ordinaire, 
c’est un véritable gosier de serin. 
Douceur, harmonie, souplesse, 
toutes les qualités de la véritable 
prima donna sont réunies chez Ma 
demoiselle Howe. Le premier soir 
elle a chanté avec Mademoiselle 
Winant, contralto,le Quis est homo, 
du Stabat Mater de Rossini. La 
voix chaude, vibrante de Mademoi
selle Winant tient son auditoire 
sous un charme continu.

Mademoiselle McLelan sous le 
nom de “ Valentine ” et llerr Karl 
Formes, surnommé Marcel pour 
l’occasion, ont chanté un duo ex
trait des “ Huguenot?,” de Meyer
beer, joli duo à tous égards. Ma
demoiselle McLelan atteint les notes 
élevées avec la plus grande facilité 
possible, et on sent qu’elle aime à 
planer dans les hauteurs de l’échel
le musicale. M. Formes par con 
tre, se sent fort à Taise ' dans 
l’échelle inférieure.

Bien que le succès de ces artistes 
ait été immense, on peut dire eues 
crainte que celui remporté par 
signor Liberatti sur son cornet, et 
Desève sur soi: violon Ta surpassé 
encore de beaucoup.

Liberati tire de son instrument 
des sons eomparables à ceux de la 
flûte la plus douce comme du cor
net le plus vibrant. C’est un artiste 
parfait. Il a soulevé l’enthousias
me de la foule qui ne lui a pas 
ménagé ses bravos.

Et Desève! comment analyser le 
succès qu’il a remporté ? C’était un 
véritable délire. Des applaudisse 
ments répétés et des encore à n’en 
plus finir ont accueilli chacun des 
morceaux qu’il a joués, tellement 
qu’il lui a fallu briser les cordes de 
son instrument, et le présenter 
ainsi au public pour obtenir grâce.

lape
faut

D
de n
de(suite)

CHAPITRE IL huil
f-on obtient nu produit d’une telle puissance 

curative et tellement varié dans ses opéra 
lions qu’il n’v a pas de maladie ni d’indis
positions qui puissent leur résister, avec 
Cela qu’il peut être employé,sans danger par 
la femme la plus délicate, le plus faible in
valide ou le plus petit enfant.

“Des patients
Flottant entre la murt et la vie. ”

Depuis des années, et abandonnés p «r 1rs 
docteurs qui soignaient spécialement 
ladie de Bright et autres maux des reins, -lu 
foie, de poitrine, ont été g .éris :

Des femmes rendues presque folles'
Par la névralgie, la névrose, pc\ :v do 

sommeil et diverses autres maladies parti
culières aux femmes.

Des personnes accablées par le Ri- i.na-

Inflamatoire et chronique, ou souffra:. .du 
scrofule !

De T érysipèle!
Fluxions rhumatiques, impureté du sang, 

dyspepsie, indigestion, en un mot do fentes 
les maladies auxquelles est sujette notre 
frêle nature,

Ont été guéris par les Amers de Houblon; 
on peut eu avoir la preuve dans toutes les 
parties du monde connu.

quali 
achei 
par f

y

Ai
de t 
hier 
troll

m
Qu

que
citadel e avait été établie entre toire de M. Belleau qui est un fort 
l’édifice et le mur des fortifications, jouteur et fera honneur au comté 
et chaque détonation* arrivait à'de Lévis dans la chambre des 
temps.

Le canon a préludé aussi à 
l’hymne canadien, paroles de M. le 
juge Routhier et musique de M 
Lavallée. Cette œuvre majestueuse 
a été rendue avec le plus grand 
succès et a enthousiasmé l'atidi- 
toire. L’eflet était grandiose.

Il m’a fallu résumer beaucoup 
ces deux magnifiques soirées, trop 
même pour eu donner une idée 
juste à mes lecteurs, car j’aurais 
voulu pouvoir rendre à chacun sa 
part de mérite dans l’organisation 
et l’exécution de ce festival mémo
rable. Mais espérons que l’occasion 
s’en présentera de nouveau et 
je me ferai un devoir de la* saisir.
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PETITES NOTES

COURTIER de bullLe procès de la femme Coates, 
accusée d’avoir empoisonnée son 
mari, se poursuit à Sherbrooke. McG

etc.-—-Le gouvernement fédéral fait 
actuellement combler et niveler 
les approches du nouveau bureau 
de poste de celle ville, du côté 
ouesi, et pou -voir à l’ouverture ae 
la ru : Langeviu qui l’avoisine, 
entre la vue Main et Britannia.

—Samedi dernier, un petit gar 
çon âgé de deux ans, enfant de M. 
Eustaclie Carrie -e, s’enpara sans 
qu’on s’en aperçut, d’une bouteille 
du sirop du Dr Coderre et en but 
à longs traits. Quelques instants 
après il fut pris d’une attaque d’é- 
pilepsic, affection à laquelle il était 
sujet et le petit malheureux mourut 
avant de reprendre connaissance.

—Hier après les vêpres, le clergé 
et les fidèles de notre ville portè
rent en procession la sta un de 
l’immaculée Conception de la B. 
V. M , purcoiuant les rues Victoria, 
du Lac, Albert et Alma. Dans les 
rangs de la procession figuraient 
toutes les sociétés religieuses des 
deux sexes, avec bannières, dra
peaux et insignes, et une foule do 
fidèles pieux et' recuillis.

V rs deux henres hier après- 
midi, notre ville fut de nouveau 
mise en émoi par le son des cloches 
d alarme: le fou s’était déclaré 
dans l’étage supérieur de la rési- 
denr1 de M. Nazaire Boulet, sur ia 
rue Wellington, près de l’eucoi 
gnnre de la rue du Pont, à l’en
droit même et à l’heure du jour 
où le désastreux incendie ku 20 
d’avril 1880 prit origine. La pompe 
à vapeur dffîll. Eddy fut prompte
ment sur les lieux, suivie aussitôt 
de la pompe à bras “Victoria” 
d’une manœuvre plus facile et plus 
prompte. Sous ia direction du chef 
le police Genest, cette dernière fit 
des prodiges, sons les eflorts de 
bras puissants et volontaires. Peu 
de t.-mps après la mise en œuvre 
de ci secours opportun la pompe do 
M. Eddy put fonctionner et faire 
un service eilicace, ainsi que des 
conduits at'achês aux bornes-ion 
tain :s établies en arrière du bureau 
de M. Eddy. Les flammes nê pu
rent résister à tout cet appareil de 
défense combiné pour les combat
tre, jt avec l’assistance d’une foule 
groi illanle d'hommes e ffaré? ar 
mes de haches, de seaux e? d’é- 
chel.es, elles lurent bientôt mai 
Irisées, et ne purent s’étendre 
constructions avoisinantes. La mai
son le JH. Boulet a été littérale
ment détruite tant par le feu que 
par .es attaques des instruments de 
tout: espèce qui avaient été mis en 
réqi isition. Les pertes s’élèvent à 
8700 ou 8800. 
d’assurances.

TEMOIGNAGE CONVAINCANT
Ÿ

L’élection de V. DeBeaujeu, dé 
puté du comté de Sou langes aux 
Communes, a été annulée samedi, 
par Son Honneur le juge Loranger.

C’est avant ie 18 octobre et non 
pas le 18 novembre que les candi 
dais aux prochains examens du 
service civil doivent adresser leurs 
demandes au secrétaire d" bureau 
des examinateurs Tous les jour
naux font erreur à ce sujet. Voir 
Gazette Officielle.

M. le maire St Jean et M. Maclecd 
Slewart, avocat, ont fait ies dé 
marches nécessaires pour offrir à 
Son Excellence le gouverneur-géné
ral, au nom d°s citoyens, un bal 
qui aurait en lieu le 12 couvant. 
Ces deux messieurs ont reçu du 
colonel de Winton la réponse que 
Leurs Excellences regrettaient 
beaucoup de ne pas pouvoir accep 
ter,—ce sont les termes de la let
tre,—mais qu’elles se voyaient dans 
cette obligation vu le peu de temps 
qui restait avant leur départ et les 
autres engagements déjà ace. ptés 
par elles.

Je me suis démis l'épaule à la suite 
d’une chute, le 5 octobre 1831. Les doc
teurs lurent appelés, mais ne purent re
mettre mon bras à sort état naturel. Après 
lit! jours de soultraiices atroces, j'ailai à 
Boston, et à Thôpital où je mo rendis, le 
médecin réussit à me remettre le bras en 
position, mais les nerfs étaient tellement 
contractés que je ne p uvais plus que plier 
mon bras à ang e droit. Les nerfs 
raissaiont êt e en lil d’acier 
tous les remèdes ordinaires, 
du vinaigre, du Brandy et de l'pirnieu, 
mais sans aucun ellet marqué. Nous 
avions une petite quantité de votre arnica 
i I liniment d huile. C'est le remède qui a 
donné les meilleurs résultats. Je ne l’ai 
trouvé que dans une pharm- eie et en nelite 
quantité, et ayant doutai- 
cions pourquoi ils ne gerçaient pas 
mède; “ Eh bien, me réponil'reut-ils, nous 
ne savions pas que ce remède avait 
tant de valeur. ’’ Is ont été tellement s - 
tisfails de mon témoignage que depuis ils 
en ont acheté et en ont vendu des quan 
t lés. Mais comme je ne pouvais attendre, 
vu que l’on parlait déjà de me mettre sous 
l’influence de l'Ether pour opérer sur mon 
bras et détendre les nerfs. J’ai préféré 
vous écrire immédiatement pour vous de
mander «le menvover six bouteilles, mais 
avant que la seconde fut épuisée, les nerls 
étaient détendus et je pouvais me servir 
de mon liras avec laciiitû et sans douleur.

Permettez moi de vous dire que 
nous servons habituellement de votre ar
nica et liniment d’huile comme remède 
pour les brûlures, écorchures, entorses, 
maux «le reins et en général pour toutes 
les maladie; externes et cela avec de 
meilleures résultats qu’aucun remède ne 
peut donner. Alun médecin donne son en
tière approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvd. D. Goohue,

Pembroke, N. II.
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La nomination de l’honorable M.

t Blanche!-, comme collecteur des 
douanes à Québec, paraîtra dans le 
prochain numéro de la Gazette Olfi- 
ciellc.

M. Blanchet siégeait dans nos 
assemblées représentatives depuis 
vingt-deux ans. 11 fut élu député 
pour la première fois en 1801, à 
Lévis, et lors de la Confédération, 
en 1867, ses électeurs lui confièrent 
le doubla mandat des Communes 
et de l’Assemblée Législative. 11 
conservtson siège dans ies d-.ux 
chambres, jusqu’à l’extinction du 
double mandat. Pendant la durée 
de deux parlements, de 18G7 à 1875, 
il occupa le fauteuil d’orateur de 
l’Assemblée Légistative et remplit 
les devoirs de sa charge avec beau 
coup de tact et de talent.

Défait à Lévis, il brigua aussitôt 
(23 novembre 1875) les suffrages 
des électeurs du comté de Belle- 
chasse pour les Communes et en
leva ce comté à l’ennemi. Aux 
élections générales de 1878, il se 
présenta de nouveau à Lévis et fut 
élu par son ancienne circonscrip
tion électorale. C’est alors qu’il 
fut appelé par ses amis conserva
teurs, à remplir la charge d’orateur 
des Communes, charge que, pen
dant quatre ans, il sut remplir avec 
honneur pour lui-même et pour les 
C nadiens-français.

M. Blanchet fut, pendant quel
que temps, président de la compa
gnie du chemin Je fer de Lévis et 
Kennebec, et fut nommé membre 
du conseil de l’Instruction publi
que pour la province de Québec. I; 
s’est occupé aussi beaucoup de mi
lice. En 18G5 on le vit à la tête du
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Hier, la nature était m> fête. Pas 
un nuage au ciel bleu ; pas un 
grain de poussière dans nos rues ; 
au dessus de nos têtes, l’érable riche 
de couleurs et de nuances variées, 
le peuplier encore vert, le platane 
doré et bien haut là b..s, le soleil 
souriant et s’amusant à faire jouer 
sa lumière sur les dômes argentés 
de nos maisons, sur les feuilles de 
nos arbres, sous les pas du prome
neur.

Quel beau temps pour rêver, si 
notre époque était aux rêves ! Mais 
non, “ prends ton rosaire, nous a 
dit le Pape, et, cette fronde à la 
main, frappe, frappe encore. Ces 
blessures ainsi faites sont de celles 
qui rendent heureux. Si tu le peux, 
fait plus. Déjà chante la victoire 
dans une sortie triomphale."

Et les chrétiens du monde entier 
ont pris leur rosaire ; et ils ont ré
cité mille et mille fois: Je vous, 
salue, Marie; et l’enfer.a trêitible 
comme les Turcs d’autrefois; et 
déjà les fleurs et les couronnes ont 
été jetées à profusion aux pieds de 
la Vierge vi torieuse.

Oui, v ctoire 1 car le monde chré
tien a compris.

Ottawa aussi a compris et com 
prenant a prié.

Sa Grandeur Mgr Duhamel, qui 
se donne toujours si volontiers à 
ses ouailles, s’est, en toute lettre, .,,
prodiguée hier. ALe . an meilleur marche

Après une messe jionti: cale à la JjJJij.* cflicz*p! ’iVtium "-<l c" 
Je bataillon à la frontière, durant Basilique, elle a présidé une procès- iNv. ioo rue Sussex.
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Ayant souiïbrt Ju Rhumatisme pendant 
longtemps, on m'a conseillé do faire l’es
saie de votre Arnica et liniment d’huile 
La première application me donna ait sou
lagement immédiat, et maintenant je suis 
capabla d’agirà mes alfaires, gràceà votre 
mÿdecino merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. IJlCKISON,

218 rue Si. Constant, Mont’iiul.
En vente chez C. ib LLciku, rue Sussex, 

Ottawa.
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OEM TEA HOUSE PROSPECTUS
59, Eue Rideau Emprunt «lu Gouvernement <ln Canada 

L<le 94,000,000. ObllKHtionH du 
fourw A 4 pour cent.

LE Ministre des Finances du Canada est | 
autorisé à recevoir des soumissions pour un | 
emprunt de §4,000,000 en obligations du ' 
cours, portant intérêt à compter du 1er no
vembre 1883, au taux do 4 pour cent par an
née, payable semestriellement le 1er de mai 
et le 1er de novembre de chaque année, à 
son bureau dans le Département des Finan
ces, Ottawa.

Cet emprunt est lancé sous un acte dü 
pAPOMA (délicieux pour les entants.) Parlement du Canada, passé à sa dernière 
L cession (46 Victoria, chap. 2, sec. 4.)

AMERICAINES, (spéciales faiLre°£ des StSffclfiS
pour dejeuner.) ou rachetablés dans le cours de l’exercice

NIONS ESPAGNOLS courant, en partie pour dépenses nécessitées
par des travaux publics.

Le principal de l’emprunt maintenant 
offert sera remboursé à Ottawa dans vingt 
ans.

I
JjlEVES DE LIMA 

j^ROMAGE

NANAS EN GANISTRE.

UE ROCQUEEORT

A
NOUVEAUX POIS EN CaNISTRE.N

RAISIN MALAGA.

OEURRE MOULE DE

1TINS LIQUEURS de qualité supé 
V rieure.

i-cs souscripteurs recevront des obliga
tions au porteur, lesquelles pourront en tout 
temps t\ 1 avenir être converties en effets en- 
rôgijtrôs.

La liste de souscription sera ouverte 
mercredi, le 17e jour d’octobre prochain, et 
sera fermée samedi, le 20o jour d’octobre 
prochain, à 4 heures p. m. et des soumissions 
eu formule ci-joiute, portant à l’e :térieur la 
souscription “ Soumissions pour dében- 
tures, ’’ seront reçues au Département des 
Finances, Ottawa, jusqu’il la date en der- || 
nier lieu mentionnée, inclusivement, à fj 
l’heure indiquée.

Les soumissions ne devront pas être pour }l 
moins de $1,000, et en multiples de $1,000 . |

La répartition de l’emprunt sera faite :] 
aussitôt que possible après la clôture de la ] 
liste de souscristion, les montants répartis | 
seront payables le 1er de novembre pro- ] 
chain, et les obligations seront émises peu | 
après cette date.

On pourra obtenir des copies de ce pros- ] 
pectus et des formules de soumissions en ' 
s'adressant au soussigné, aux divers sous- 1 
receveurs généraux a Montréal, Toronto, 
Halifax, Saint-Jean, Winnipeg et Victoria, 
et à l’Auditeur fédéral il Charlottetown.

J. M. COURTNEY, 
Sous-ministre des Finance»,

1ERE CLASSE

W. WALL,
Epicier e/ Marchand ie Vins

1er Gel. 18812 la

Sirop des Enfants du Dr Coderre
Ce sirop est prépn- 

riïSSk r^e avt‘c l’approlia-
tion des professeur? 

“M de VEcolo doMéde 
cine et de Chirui»

S dM:Vj?U. -v.ltù-iie de l'ünivemitf

h °me* Victc*
Le sirop des en* 

fants est supérieur’ 
à toutes les prépa- 
rations calmante? 
offertes aux mère? 

de famille pour conserver la santé do leurs 
enfants ; il peut être donné avec la plut 
grande confiance aux enfants dans les ca> 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenteric, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godbrrk et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats 
Unis»

Déparlement, des Finances, ) 
Ottawa, 21 sept. 1883. j

Formule de Soumission pour Obligations
SOUMISSION.

Emprunt «lu Oonvernementda Canada 
«le 94.000,00». Obligations du 

cours A 4 pour cent.

Montant soumistionné $ Taux pour cent

Monsieur,

PRIX, 2.» Cto. LA BOUTEILLE,
Seul propriétaire,

B. E. McGALE, Chimiste.
Montréa.

1833. la.

-——par le présent soumission
la somme de $------. capital nominal
susdite émission d’obligations
au t aux de------pour cent, et------ en gag
d’accepter la dite somme, ou toute partie
d’icelle qui pourra------être répartie, et de
payer pour icelle au dit taux et conformé
ment aux conditions de votre prospectus du 
21 septembre 1883.

GRANDE pour
dfe la 

au porteur,

REDUCTION
SUR LES

TT2I3EÎ 83,

CAPOTS Non ... 
Adretse. 
Date -..

A l’Honorable
Ministre des Finances 

Ottawa.
Circulaira de Caoutchouc

CHEZ

a. h. COTE CANAUX DU St. LAURENT.
128, Eue Rideau. Avis aux Entrepreneurs.

DES SOUMISSIONS cachetées, adressée! 
au soussigné, ei portant la suscriptîon 
“So-inission pour les canaux du Saint 
Lure it,” seront reçues à ce bureau jusqu’à 
l’a-rivée des malles de l’Est et do l’Ouest 
MARDI, le 13e jour de Novembie prochain, 
pour la construction d’une écluse et d’un 
bief régulateur, et pour creuser et agrandir 
l'entrée sapé -ieure du canal Cornwall.

Aussi pour la construction d’une écluse, 
ainsi que pour agrandir et creuser l’entrée 
supérieure du canal du Rapide Plat, ou di
vision centrale des canaux de Williamsburg.

On ;ece ra aussi jusqu’à Mardi, k 27o 
jour de Novembie prochain, des soumissions 
po ur nrolonger les jetérs et creuser, etc., le 
chenal à l’entrée supérieure du canal des 
Galops.

Une carte de l’entrée supérieure du canal 
Cornwall et de l’entré supérieure du canal 
du Rapide Plat air si que aea plans et devis 
des divers travaux, pourront être examinés 
à ce bureau et au bureai de l’ingénieur 
local, Dickenson’s Larding, dès et après 
Mardi, le 30e jour d’Octobre prochain, où 
des formules imprimées de soumission ser 
fournies.

Une carte des plans et le devis des tra
vaux à faire à la tête du canal des Galops 
pourront être examinés à ce bureau et à la 
maison de l’oclusier, près de l’endroit, dès 
et après Mardi, le 13e jour de Novembre 
prochain, où des formules imprimées de 
soumissions sero it fournies.

Les entrepreneurs devront se rappeler que 
les soumissions do'vent être faites stricte
ment conformes avx formules imprimées, 
et—dans le cas de sociétés commerciales,— 
porter la signature particulière, Voccupa
tion et le donrcile de chaque associé ; et d 
lus un chèque accepté par une banque p 

somme ae deux mille piastres devra 
accompagner la soumission : cette somme 
sera confisquée si le soumissionnaire refnse 
de signer le contrat pour les travaux aux 
prix et conditions mentionnés dans l’offre. 
Le chèque sera rem-s à ceux dont les sou
missions n’auront pas été acceptées.

Le département ne s’engage pas, néan
moins, à accepter ni la plus basse ni aucune 
des soumissions.

P. S.—T.’as-sorii meut des cha
peaux iV automne e*t de* i>lu»
COIlipiClS

Sept. 188 la

Piiules de Noix Longues Composées?
De McGALE

Recouvertes en

Pour la guéri
son certaine de 
toutes les affee» 
lions bilieuses, 
torpeur du foie 
maux de tête, 
in di ges lions, 
étourdissements 
et de toutes les 

malaises causés par le mauvais fonctionne 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandées 
comme étant un des plus sûrs et des plus 
efficaces remèdes contre les maladies plue 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune do ses prépara
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administré dans n’importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient les 
rendre préjudiciables à la santé des enfants 
ou des personnes âgées. Les Pilules de 
Noix Longues Composées, de McGale, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con 
centré, tiré de la noix longue et combiné 

d’autres principes végétaux, de ma
nière à les placer au premier rang parmi 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré
sent offertes au public.

I

ont

S
B. E. McGALE, Chimiste, 

Montréal 
ta1883

A. PHILIPPE E. PAAET, L. B.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

BUREAUî
Par ordreCoin lies Dues RIDEAU ET SUSSEX, A. ’p. BRAD LEP,

Secrétaire,
Dépt. des chemins de fer et canaux, 

Ottawa, 28 septembre 1883,
OTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex.
1er juin 1883. ^veC la su

fl TRAVERS OTTAWA St-Jean-Baptistc—La fête du St 
RosaiPe a été célébré », hier, avec 
teint à St Jean-Baptiste dus Chau
dières. M. le curé se rendant à 
l’idée exprimé3 par Monseigneur 
d’Ottawa dans su lettre pastorali 
de dimanche dernier, avait voulu 
donner un grand éclat à cette fé e. 
Notre temple, était paré de ses plus 
beaux ornements, et comme il etai! I 
beau de voir cette foule pieuse s. I 
pressant, tous plus désireux les uns i 
que les autres d’arriver près de 
l’autel de Marie pour lu supplier 
de rendre la liberté au roi des ca
tholiques.

Aux différantes messes plusieurs 
centaines de personnes s’appro
chaient de la sainte table. Nous y 
avons remarqué surtout un grand 
nombre d'hommes appartenant à 
toutes les classes.

A la grand messe le Révd M. Ri 
poche oificiait. Le sermon de cir
constance a été donné par le Révd 
M. Croteau, curé de la paroisse.

Madame 15. Lavoie présidait fù 
l’orgu qui semblait s’être éveillée 
sous sa nouvelle direction M ’ L. 
Dauray, (lu département de l’agri
culture, dirigeait le grand chœur. 
La rr ”sse de l’abbé Gieli a été par 
faitement rendue. Nous avons sur
tout remarqué mesdemoiselles Bar
beau, Sou,1ère, Poirier, et mes
sieurs A MacMahon, E Lavoie, Jos. 
Lame et Jos Benoit.

Offertoire : “ Trois invocations à 
Marie,” composition de M. Blain de 
St-An bin ; litanies de la Ste-Vierge, 
nouvelle composition de l’abbé 
G eli et plusieurs autres chants 
sacrés.

La fanfare des Chaudières avait 
bien voulu, sous la direction de M. 
H Brenot, réhausser l’éclat de la

Union St Thomas—U y aura as
semblée de l’Union St-Thomas, ce 

' soir.

Quête—La quête à la basilique, 
le denier de St-dimanche, pour 

Piene s’est élevée à $91.

—Sirop du Dr Coderre pour sou
lage. 1 s douleurs des jeunes en
fants —‘25c. par bouteille.

Dr retour - Le sergent Dupont est 
de retour à Ottawa de son voyage 
de noces ; il était absent depuis 
huit jours.

—N. A. Savarl vient de recevoir 20 
tonnes île mêlasse barbarie (le première 
qualité qu’il vendra h bon marché, l’ayant 
achetée avant l’augmentation de cinq cents 
par gallon.

Accident—Un vieillard du nom 
de Desroche s’est cassé une jambe, 
hier après-midi, en tombant sur le 
trottoir de la rue de l’Eglise.

Quiproquo—Combien de personnes 
que l’on croyait en consomption, à 
qui l’on n’accordait plus que quel
ques mois de vie, ont été ramenées 
à une santé parfaite par quelques 
paquets d’Aniers indigènes.

Bonne pêche—M. Thomas Pru
neau a pris, samedi après-midi, 
dans la rivière Ottawa, un doré du 
poids de 7 livres.

—Lee pilules de noix longuesdu 
McGale guérissent le mal de tête, 
etc.—25e. par boîte.
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Oscar McDonoll,
EPICIER ET MARCHAND GE VINS

101, Une RIDEAU,

O IT A WA.

—N. A. Savard vient de recevoir 20 
tonnes de mêlasse Barbade de première 
qualité qu’il vendra à bon marché, l’ayant fêle par son concours, 
achetée avant l’augmentation de cinq cents A 3 heures, vêpres ; après quoi
par galion. procession et salut solennel. Mme

L. Dauray s’est surpassée dans 
l’Aue Maria de Schubert. Le grand 
chœur a aussi exécuté plusieurs 
beaux morceaux.

Nous sommes certains d’être l’in
terprète de tous les paroiss eus de 
St Jean-Baptiste en disant que s’ils 
ont maintenant d’aussi beaux offices, 
c’est dû en grande partie d’abord à 
leur digue curé, et ensuite aux 
membres du chœur qui sont sous 
l’habile direction de M. L. Dauray, 
rivalisent de travail et de sacrifices 
pour donner le plus d’éclat possible 
a nos fêtes sacrées.

Nous ne pouvons terminer sans 
féliciter ie Révd. M. Croteau d’avoir 
été aussin bie compris par ses jeunes 
paroissiens, qui n’ont rien épargné 
pour se rendre au désir qu’il avait 
de faire de celte fête une des plus 
belles de l’annùes-6ommuniqué.

20février 1883 la

Le plusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, L'AS7U 
ME, LA BRONCHITE. L'EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DELA GORGE.

Prépare avec la meilleure gomme d'épi- 
nette rouge (gotil délicieux) balsamique, 
adoucissant, expectorant et tonique. Su
périeure à rïimporte quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumérées. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi- 
nette rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour les fins de la 
médecine.
lout le 

monde a 
entendu 
parler des 
effets pro
digieux des 
épine lies et 
des pins 
dans L e s 
cas de ma
ladies des 
poumons.
En France 

les méde
cins en
voient rè- 
gulière- 
virvt leurs 
pul ents 
pr is de 
phtisie 
dans les fo
rêts de pim 
et leur 
prescrivent 
une infu 
sion faite 
des bour
geons d'é- 
pinclle

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchites et son effet pour ains idire 
ddscifique dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 cts. et 50 cls. la, bouleile.

Les mois “ Sirop de gomm* d'épmelle 
rouge de Cray " constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enreqislrèes.

Convocation des Chambres—On dit 
que les chambres seront convoquées 
pour le 8 de janvier.

Eau de beauté—La seule eau de 
beauté qui rende la peau fine et 
douce, blanche avec [cette aimable 
teint rose, c’est la “ Lotion Per
sienne.” qui se vend 50 cts. dans 
toutes les pharmacies.

Personnel—MM. F. Ennis et E. 
Lafleur, du département des tra- 

publics, et M le capitaine 
Pouliot, sont de retour à Ottawa.

Ottawa, Unt., 10 Juillet 1880
Cher Monsieur,—Max beaucoup de plai

sir à recommander l’Elexir do Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les allections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 

dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage, en suivant 
bien les directions 
ru de son usage.

Dans celle 
p r é pa r a- 
li oit la 
gomme ne 
se sépai'e 
minais cl 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
ex pe clo- 
ranles et 
t o nique st 
sont con 
sei'vèes.

Ce siropt 
preparé 
avec soin 
à une basse 
‘empéral li
re contieii' 
une grande, 
quanti t é 
de la meil
leure gom
me en solu
tion com
plète.

vaux

SIROP

DE

GOMME
a. ?

COUR DE POLICE D’PHVETTE; un grand bion résulte- 
Toutà vous, John tliu..

1 Présidence du juge O’Bara 1
George Smith, trouvé ivre sur la rue 

Wellington et causant du désordre à onze 
heures du soir, est condamné à 52 d'amen
de et $2 de Irais ou huit jours de prison,

Sarali Morissott, trouvée pi vante sur la 
voie publique, et accusée d’etre une pros
tituée, est co (damnée à six mois de pr.sun 
aux travaux forcés.

Un commis de la haute-ville, accusé 
d’avoir en sa possess.on une arme ù feu et 
d’avoir tiré dans les rues publéques, est 
acquitté.

É. Cardinal, accusé d’avoir obtenu la 
somme de $10 sous de faux prétextes ; 
cause remise à demain.

John Gleeson, accusé d’avo r battu un 
nommé Gravel, est condamné à 42 d’amen
de et $f de frais.

Mary Whitly, accusée de vente rie h is- 
son sans licence ; cause remise à demain.

Hugh Alexander, accusé de vente de 
boisson après sept heures, le samedi soir, 
e,l acquitté faute de preuves.

— La constipation habituelle, 
même la plus invétérée, se guérit 
facilement par le “ Remede du Dr 
Sev, pris à des doses eu proportion 
avec la sévérité et la marche du cas.

Un incendie — Le feu a détruit, 
hier matin, près de la traverse du 
chemin de fer St-Laurent et Ottawa, 
une maison eu bois sur le chemin 
de Montréal. Le père et la mère 
étaient partis pour aller entendre 
la messe à Syrville, Notre-Dame de 
Lourdes, et avaient laissé deux 
jeunes enfants à la maison ; le plus 
vieux s’amusa à jouer avec des allu
mettes près d’un amas de foin, la 
flamme se communiqua et la maison 
fut détruite ; les pertes sont évaluées 
à $000.

Aux quurmets—Voulez-vous avoir 
de bons repas, de bons cigares, de 
bonnes liqueurs, et avec tout cela 
payer bon marché, allez 
rant Iroquois, près de la gare 
Union, aux Chaudières. M. Gratton, 
propriétaire, et M. Paré, gérant, 
tiennent toujours leurs établisse 
ment sur un haut pied.

R0UG3

DE

GRAY.

JOS. SENEGAL
entrepreneur de Pompes Funèbres

îtarVGJ et 2Gl~m
UU|E DALUOUNIE, 

OTTAWA,

KERRY WATSON Sc CO.
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires cl fabricants,
Montréal.

au res tau-

nov. 1882 6m

A WHOLESOME CURATIVE.A T établissement le plus grand et le 
plus complet de la province 

cl' Ontario. NEEDED IN
Messieurs—Vos Amors de hou

blon m’ont été d’une grande va
leur. Je souffrais d’une fièvre 
typhoïde depuis plus d’un mois, 
et je n’ai obtenu du soulagement 
que lorsque j’ai essayé vos Amers 
de houblon. Je les recommande 
cordialement à ceux qui souffrent 
de la débilité ou qui n’ont pas 
bonne santé.

Every Family.Le seul établissement de ce genre 
dans la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambrus funèbres.

Les personnes donnant leur com
mande au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour l’usage des demandes.

AN ELEGANT AND RE
FRESHING FRUIT LOZ-

regulating medicines.

lAm TWE TirafeiKS:
j & ** THE TASTE DELICIOUS.

”^4 Ljfyw ^ Ladies and children
ir Price, 30 cent». Large boxes, 60 cents. 

BY ALL DRUGGISTS, u-—-

►

ÎËF” On pent s’adresser chez M. 
titnôenl la nuit comme le jour.J. C. Stoetzel,

683 rue Fulton, Chicago, il!.
SOLD

*

LE CANADA, 8 Octobre 1883 -
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de 3Leb 3ui ES 05- 2$8" 30 e Fournisseur de la Cour ue Russie.

§
OHIZA-LACTÉ Ÿ ,

® CRBME-ORIZA©) lotion émulsive ojvvîtVxîifif 1
’Ovi,TrvMfl&,^ Blanchit et rafraîchit la Peau. :î J ' U ''2 ». {.

■ ■ nclihi1 Fait disparaître les fâche» de rousseur. ; 5 5 • -, James SMITHSON u
---------------------------- '« Un seul Fluor, m - \

OREZA-V ■MSSii* PAN;.! MON Mhüttt la formula du B' 0. Sim ïT -*•

rn ‘-°»lu> *>'«411 --/ru" %>;Éi|! Ot» CBBME adoucit f l _ -------- ,4.7:, ŸJ.'.’ •- >'S-W®bi°* «blanchit,,. Peau . ESS.-CBKÜ^A 11 >6 W VVX^ W#
etleidOBMUTaiSSl'AHmet 3 S '• -r av,, «t. mquo* ’il

la iSUCHiiia de u Jeunwe ’ Parfum t à tous les Bouquets de fleuri nouvelles. % • ’ H n’m ûi ü Tin vd
ne tgaicmont i Adoptés par la Moc.o. 5 G ; ; application simple $

leVl«»yed* Bile, dw Taches1, •—• ?! *-q ‘ I Résultat Immédiat Hzæzmm ©FSlZÂ-VELOüTE 15 f "“*Tvvï?"S
Tms\smf0ÿtMF POUDRE de FLEUR de RIZ adhérente â la Peau. %, v~ «•»<»• JS»
5==&==^aâ^***'^ Produisant le velouté de la Pflclie. X,.- "'.yfîSa^
ORIZA-OILi, 3E2uile pour les Cheveux.
_________ ©E MÉFIER DES ITOMTBT? E1TSE© COISTT’P KFAÇCN3

~h~T-, I..-.,, ,vi ,■/.,a. :;.m, a,.,

—Faites i’CMM-a «le I» VAi.ü- 
151,4. C’cd la meilleure pom- 
siiiüaie contre 1,'. clmte «leu 
cheveux et la Calvitie. Kn 
vente chez C. <?. IMVIGK, 
Pltarmaeieit ri c Sussex.
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ÏEOUÎIJ CHEMIN DE FER
est une

Canada Âtlniîüq^@EOTOEB 233 BIS
Spéciale, préparée au Bismuth; 
par consequent, son action est 
salutaire à la peau.

Elle est adhérente et abso
lument invisible; aussi coin mu- 
nique-l-elle à la peau une beauté 
et un aspect velouté naturels. 

Viw de le Boite arec la Houppe : S tr.
Ohw CH, FAY 

PARIS, S, rue de la Paix, », PARIS 
Dirai ewrs roue lu 

Pharmaciens, Droguiste,, Pirlmenre.

A partir «in Samedi, 7 Jiiilîet 
1SS3. Ciismin de Fer Canadien du Pacifique

'

BILLETS 1 RETOUR DIVISION DE L’EST.
1
; L’ANCIEliNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.KNTltE

I OTTAWA et MONTREAL, OTIAWA A MONTREAL
seront en vente sur cette ligne pour le 

PRIX D’UN SE RJ, VOYAGE,
Bons pour partir lo SAMEDI, pour revenir 
le lundi suivant. PEUX HEUBESSPAUCiNE D. V. LINSLEY,

et cinquante-cinq minutes.Gérant.Une des meilleures prena 
rations offertes jusqu’ici 
au public, pour lo soulage" 
ment immédiat et la gué
rison de la Toux, du Rhume, 
de la Bronchite, de P En
rouement, de la Croup 
de toutes Ica maladies d 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25c et 
50c la bouteille.

B. E. McGALE, Chimiste.
Montréal.

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers.

AM
ARRANGEMENT D'ÉTÉ—A Partir de 

Lundi, 9 Juillet 1883.
y-.

Poudres de Condition d’ÀIexandfi h IiBOULES POUR le» ROGXOXè
w

E S

P
TABLEAU DES HRS.

ET AUTRES

BBD2CI5BSCELEBRES
POUR LES

5

Quitte Ottawa.... 

Arr. à Montréal...! 1 

Quitte Montreal.. 

Arrive à Ottawa. 11

30
1883

25
Remède SphMque de l'estomac Agent a Ottawa :—C', STRATTON. 

Coins des rues Ualhousie cl Saint-Pa’.nch 
VIS.—Les médecines ci-dessus, céi<- 

bres dans tout le Cana la pour ieui 
efïicacilé. ne se trouvent que chez \j. (. 
STRATTON. Je m. :s donc le public e; 
garde contre les -jouir

45
Contre : Perte d'appétit, indigestion, vents, 

nausées, faiblesse, malaise général, 
etc., etc., etc.

il 40

A SCR CETTE ROUTE SB DEROULELES AMERS INDIGENES LE
[Prescription d'un des plus célèbres 

médecins.]

LES AMERS INDIGENES doivent leur 
popularité : lo à leur incontestable effica
cité ; 2o à l'absence de tout princip 
gereux : 3o à la modicité du prix.

Les AMERS INDIGÈNES—C’est un re
mède “ purement végétal,” composé de 
racines et d’écorces les plus précieuses par 
leurs propriétés toniques, stomachiques, 
digestives et carminatives.

Les AMERS INDIGENES se vendent dans 
toutes les pharmacies en paquets de 25 
centins contenant ce qu’il faut pour pré
paies ou 4 grandes bouteilles d'amers 
comme celles qui se vendent une piastre.

Dépôt ee gros à Montréal : MAI. Lyraan, 
Son et Cie, Karry. Watson et Cie, II. Sag- 
den, Evans e» G:-*___________ __________

J. 15. AliI.Ali,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER.

GffliîB PANORAMA D’d CANADA,
E : Elle est équipée avec les meilleurs wagons 

passagers du monde, et les plus 
riches chars palais dans 

l’Amérique.
En connection à Montréal avec les trains 

de chemins de fcr et les vapeurs pour 
Quebec, I • Saguenay. Halifax. Saint- 
Jea.i, les Montagnes Blanch-, Boston, 
et tout le' points dans la Nouvidle- 
Angieterre.

.0 Nov. 1882 ta

Philiiert ei J cliauibaqlt,
PLINTHES, 2 A PISS1ERS

ET DÉCORATEURS,

No- 117, Rue Et-André,
OTTAW A.

Les trains pour L’OUEST quitteront Ott: wa
7.01 a.m.—Train mixte pour Malta va et 

1-s points locaux de l’ouest.
12 00p.m.—Train express à grande vit»-

direct, pour Perth, Brock iiie, 
Toronto, I) troit, Chicago et 
tous les -points de l’ouest et 
aussi pour Pembroke et tous 
les points du haut du ia rivière 
Ottawa.

4.20 p.m —Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pern 
broke et tout s les stations in
termédiaires, faisant connection 
à la joaction de Carleton avec 
le trains mixte pour Brock ville 
et les stations intermédiaires. 

11.00 p.m.—Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tout les points de 
l’ouest.

Les trains circulent d’après l’heure de 
Montréal. ,

Pour les bill ts, le prix du passage, les 
siège dans lo char-salon, la table des 
heures et autres informations < oncernant 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

Ouvrages de toute sort • faits à ordre dans 
le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est solliicitéc
16 Juin 1883.

IN UÜVELLE ENT1ŒPELSE
LA MANUFACTURE DK

CADRES D’IMAGES
OIIVKRTE AO

No. 70, Rue Rideau.
Ollre des avantage- spéciaux à ceux 
qui veule t faire eu cadrer des gravures ou 
dorer des cadres.

Les ouvr ers attachés à l’établisse
ment sont de première force. On garantit 
l’ouvrage. Nous avons tout un assorti
ment de Photographies à 5 cents et 10 
cents. Pour le prix et la qualité nous 
défions toute concurrence.

N.B.—Nous vendons do magnifiques 
Chromos payables par versements hebdo
madaires, nouveau système qui permet à 
tout le monde de garnir un salon ou une 
chambre à coucher, sans presque s’en 
apercevoir.

T2ZOS. DA VET,
Ottawa, 16 août ISS'L

Marchand df.

PEINTURE
ET de VITRES,

526 RUE SUSSEX
(Vis-à-vis le magasin de G. G 

Egan et Cie), 
OTTAWA

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’ai- 
1 aires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

tar :îo kue Eifijt. -si
UEO. XV. HIBBARD,

Asü! -lant-Agent-Génêral des Passagers, 
ARCHER BAKER,

Sm miendaut-général

Les propriétaires tr< uveroui 
un grand avantage en le favo 
lisant de leurs commandes W C. VANHORSB,

Admimsiruleui-générallait.17 mars 1833 -J*,
y

k

;

i

JO

4,

Deux x 
ges chaci

Edition < 
Ed. illusi

PR

Bioor 

glade, Je 
les Réa 
Jacques I 
— fondai 
Julien I 
Dubuque 
Jacques 
Rainville 
Louis P 
Faribault 
Jean-Bap

SE'

Biograi 

dateur de 
— Joseph 
Ménard, 
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On peui 
ens’adress 
Tassé, Otti

LORME MiLLIIslERY HOUSE,
3®, Efc*SPARKS

(En lace de l’hôtel Russell,)
Est le premier assortiment de modes d’Ottawa en fait de

CHAPEAUX ET COIFFURES
dans les derniers goûts et de haute nouveauté.

1= R 2 .12 MODÉRÉS.

Nous avons une grande variété de forme de chapeaux que nous pouvons garnir à 
demande et dans i n court délai. Nous employons les meilleures modistes dans la 
ville d’Ottawa.

CHISHOLÎl & Co.
Z

Proprietaire.

(iieiiiî de 1er du Mdmm D’HABITS
A PARTIR DE

LINDI, Septembre 1883,

Les trains c reu'eront comme suit :

NOT I* î ASSORTI M TINT DH

CHAPEAU O'ETE Bt TéUTE SORTES
: st (les p considérables ef comprend 

iodes les nouveautés.
ExpressMixte.

Notre asKCzi Liment c-t même trop considé
rable, nous voulons le diminuer en Depart de 

Montréal pour
Quehec.........

Arrivée k QueVEBLvi A M MARCHE. lO.OOp.m 

6.30 a.ml>ee.
Départ de 
Québec po .
Montréal.....

Arrivée à 
Montréal... . 

I) part do 
Montréal po 
SL. Felix I
Valois..........

Arrivée à S 
Felix de Va
lois..................

Départ de St. 
i élix deValois 
pour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal........

NOTRE ASSORTIMENT DE

c h a ? ■ isss
«le toute description, est le plus considé

rable qui soit eu celle ville.

■Vos Prix sont des plus Populaires.

lO.OOp.m 

6.30 a.m

l5p.ni
VARIETE PR ES QU TN FI NIE DE

8.20 p.mCOLS,
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
GANTS,

BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, etc.

257, ÜEE WËLLIfttiTM,

Gagné et Cie

5.00 a.m

8.50 a m

Sïô» l̂ ür t(>us les Trains pour Passagers 
il y a des magnifiques Chars-Palais et des 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains de 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent de Mont
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d’après l’heure de. 
Montréal.

En connection ayec le chemin de fer du 
Grand T one et le chemin de fer Canada 
Atlantic.

BUREAU GENERAL: Québec.
BUREAU DES BILLETS: Nos. 143 

Rue Saint-Jacques, et à l’hôl 1 Windsor, 
Montréal.

QUEBEC : Vis-à-vis l’hôtel Saint-Louis.
A. DAVIS,

W ■

5 mars, 1882 la

-mm
&2!fiiÉà

CHS Et FED lüISBCOlilSL
Surintendant.

1er Déc. <882 la82—ARRANGEMENTS DRIVEREZ

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis........ 8.10 a. m.
Arrivée à la Rivière du Loup..... 12 55 p. m,

2 05 p. m.

Attention ! Attention
A LA

f

Trois Pistoles
Rimoustli..........................  3.49 p. m.

...... 8 35 p. m.
....... 9 15 p. m.

......«.......11.17 p. m.
................ U.52 p. m
..............  4.00 a. m.

Saint Jean....... ........... 7.30 a. m.
Halifax............................... 12.45 a. m.

Le train se race rd ; à “ la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Grand- 
Tronc quittant Montreal à 10 p. m.

Les train i d’Halifax et SainbJean se 
rendent à destination le dimanche.

Les train:, quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Je m à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se 'accordant à 
a courbe - «>s Chaudières avec le Grand 
Troie à 9.23 p. m., restent à Campbeilton 
le dimanche,

Le char oilman .qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi so rend à 
Saint-Jean.

Pour bill ils et tout arrangement con
cernant le iret et les passagers, s’adressera 

R. G. W. MacCUAIG, 
Agent.

do
do de BIJMiTERlBS

DE

E. VEZI1ÏA
do Campbeilton.. 

Ualhousie. 
Bathurst. 
Newc&stio 
M onctou w

do
do
do
do
do
do (Ancienne maison BRUCE et VEZINA)

536, RJF SUSSEX
J’invite mes amis et le public en général 
à venir visiter mon nouvel assortiment de 
bijouteries, tels fine montres en or et en 
argent, chaînes, boucles d’oreilles, épin
gle ttes, bagues, joncs, colliers, etc., à des 
prix qui défient toute compétition.

DE PLUS

Je suis en mesure de Scturer et répa. 
rer toutes les commandes qu on voudra bien 
me confier. N’oubliez pas la place.

R VEZINA,
Ao. 5S6. Itia; SUSSEX, 

Porte Voisine de M. J. Boyden 
(VARIETY HALL.)

Il avril 1883.D. POTTTNGEB,
Surintendant général, 

()ttawa, 19 Déc 18«2 la MACHINES A COUDRE
J. A. POllNVILLE,

BOUCHER,
Etal No. 14, Marehé By,Ottawa

Le plus grand assortiment de Machines 
à Coudre des

M EIMÆUltES t: A ?! NIQUES

et aux conditions les j lus !a des, compre
nant (pour u*age du -eNlIque) 
Royal, Wilson, Sl(avai(, Weed, Wan- 

xer, New Slew u <, *. D Ile, 
Wheeler el Wil

(Machines à Cou-lie pour/ahrique) 
Wanzer I> et F.

A toujours à son Etal un assortiment 
complot do

Viandes de premier ihoix,
Telles que 1 ŒUF,

MOUTON, Sinçei de Wilcn Ko. 2.
Machines de Pearson pour coudre avec 

le lil ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour
fabricants de chaussures.

VEAU,
AGNEAU,

LARD SALE,
LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc.,
A des prix qui défient toute compé

tition.

es

E. W. MARTIN
ïSr-üce visite est sollicitée.
Ottawa, 33 mara.ItiSd

iî<î, îtue ISiticitu.
10 soit. 1882 la

5e

fay^ble d’i 
Payable du 
kdition bel 
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LE CANADA. 8 Octobre 1883

Malle.

3.00 p.m 

9.50 p.m

9.15 a.m

4 05 p.m

1

mmm

m
* -jr 3

A
O S.O P.w

# À
O
O

C2.rj< —t- à O
O 

C8

âSàSsSàS

J*
 - ..

-m
at

af
R

-z
,

*
X

■ - .

-

«P

_j 
-


